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ÉDITORIAL


La quatrième édition du Festival International de Vidéo Expérimentale Images Contre Nature se place
sous le signe de la diversité.


Les 200 vidéos reçues couvrent quatre continents. 36 d’entre elles forment la sélection, réparties en
cinq programmes projetés deux fois dans la semaine - Espace – Temps – Perception – Mouvement –
Sens. Par souci d’équité, et afin de suivre nos raisonnements quant à la désignation d’un film comme
expérimental, une vidéothèque à la carte présente les vidéos non sélectionnées. Elles ne sont pas
sans qualité mais à l’origine même de l’agencement des programmes. Nous ne répondons pas à
l’ordre général de la compétition.


Plus sujet à controverse et bien moins dirigiste est d’aborder l’image par le biais de la sensation, une
sensation particulière, celle que l’on ne comprend pas. De fait, les notions de plaisir et de déplaisir ne
permettent plus de qualifier une œuvre. Si le plaisir et le déplaisir se classent dans des critères
invalides alors la communauté des sentiments disparaît. La fonction mimétique se volatilise. Le film
impressionne contre toute attente. Les baguenaudes du spectateur ne reposent plus sur le
contentement, plutôt sur la stupéfaction. On ne parle plus des films mais à partir des films, soit d’autre
chose que d’histoires. Ainsi, l’expérimental ouvre sur les écarts de lecture. L’une derrière l’autre les
images construisent des objets à interpréter. Et plus encore, l’effacement du sujet, propre à
l’identification comme à l’illustration, mène à l’indifférenciation. Rien ne permet de faire valoir une
signification plus qu’une autre. L’œuvre ne délimite pas l’environnement de celui qui la regarde.Cela
suppose une déconfiture des a priori. En pratique, cette recherche formelle ne résulte ni d’une
application technique ni d’une esthétique ; elle provoque des catégories subjectives et des
perceptions délicates.


Si le terme «expérimental» organise la sélection, il devient aussi prétexte à convier d’autres
programmateurs, d’autres formes artistiques afin d’en compléter ou non la définition. Sous l’intitulé de
Carte Grise, la F+F Schule für Kunst und Mediendesign de Zurich, le Collectif Jeune Cinéma de Paris,
les Inattendus de Lyon et Polly Maggoo de Marseille proposeront leur programmation en contrepoint.
Winnie j et JL. alias naufragés volontaires cie donneront du cinéma pour l’oreille et présenteront leurs
installations. Les photographies de Olivier de Sépibus seront à voir aussi bien sur cimaise qu’en
projection, accompagnées de la poésie de Habib Tengour et en collaboration avec Ian Harris et Éric
Leconte. De la danse, avec Julia Poggi, complète l’entrecroisement visuel et auditif. Rien ne bouge
sauf les films.


Le Festival se tiendra du 29 juin au 3 juillet 2004 aux Lices, au Videodrome et à la Maison Orangina.


H.B.
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ÉDITION 2004


Sélection & Projection Vidéothèque à la Carte
La sélection se compose de 36 vidéos provenant d’Australie, d’Autriche, du Brésil, du Canada, de
Chine, des Etats-Unis, de France, d’Irlande, d’Italie, du Japon et de Suisse,
Les programmes sont au nombre de cinq et leurs dénominations restent identiques aux années
précédentes - Espace - Temps - Perception - Mouvement - Sens. Ils ne correspondent pas à des
thèmes imposés auxquels doivent répondre les réalisateurs. Ils constituent une grille de lecture, a
posteriori. Celle-ci permet de situer les vidéos les unes par rapport aux autres en prenant moins
compte de leur sujet que de leurs durées, de leurs rythmes et de leurs résonances. L’emploi de ces
termes génériques est utile du fait qu’ils ne se définissent concrètement que mis en relation avec
d'autres éléments comme espace ininterrompu, mauvais temps, sens dessus dessous. Aussi, leurs
valeurs diffèrent selon les films et aucun d’eux ne s’inscrit strictement dans un programme. Les
combinaisons sont multiples et complexifient les choix de la sélection avec, pour contrainte, la volonté
de préserver l’autonomie des films.
Cette complexité, nous voulons la rendre visible par la mise en place d’une vidéothèque à la carte.
Cette dernière regroupe les vidéos non sélectionnées et atteste d'une recherche foisonnante, d'une
grande diversité de formes et d'utilisations, retravaillant les codes de présentation et de narration, acte
de performance et animation. Une personne, ayant connaissance des films, y accueillera le public et
répondra aux questions.
Du mercredi 30 juin au samedi 3 juillet, la sélection du festival est projetée deux fois et la vidéothèque
à la carte est ouverte gratuitement de 12h30 à 15h.


Carte Grise
Nous avons l’honneur d’accueillir quatre structures, la F+F Schule für Kunst und Mediendesign de
Zurich, le Collectif Jeune Cinéma de Paris, les Inattendus de Lyon et Polly Maggoo de Marseille.
Toutes répondent à une invitation ainsi énoncée : "Expérimental point d'interrogation". Au fond, cette
affirmation, infirmation ou question ne fait que nuancer la couleur de l’appellation «carte blanche».
Libre cours est laissé à la traduction de cette formule. Cet exercice contribue à mettre en avant les
rapports variés à l’image dans le contexte d’une programmation. Autant de constructions qui laissent
le champ aux différents, aux dissemblances et aux similitudes.
La F+F Schule für Kunst und Mediendesign ouvre le festival le 29 juin à 20h30. Le Collectif Jeune
Cinéma présente son programme le 30 juin à 17h30. Les Inattendus le font le 1er juillet à 16h et Polly
Maggoo, le 2 juillet à 16h.


Événements
Autour des programmes se distribuent de la danse, de la photographie, de la poésie, des installations,
du son. Ce sont des chemins de traverse, ceux de la comparaison. L’image sature son domaine de
définition. Voir de façons abondantes un quotidien qui nous ait donné à recomposer.
La danse de Julia Poggi se déroulera en ouverture, le 30 juin à 19h. Winnie j et JL. alias naufragés
volontaires cie présenteront leurs travaux en installations avec “?” et “vis-à-vis” à partir du 25 juin, date
du vernissage. Ils feront aussi la clôture du festival avec une pièce dénommée “bis 01/cinéma pour
l’oreille”, le 3 juillet à 20h30. Ce même jour de clôture, on pourra assister, à 19h, à la projection
“Retraite” constituée des photographies de Olivier de Sépibus, d’un poème de Habib Tengour lu par
Éric Leconte et de la musique de Ian Harris. Les photographies de Olivier de Sépibus seront
préalablement exposées pendant la semaine du Festival accompagnées du texte de Habib Tengour.
“Retraite” est un projet porté par Bruit d’image.
Enfin, le 30 juin à 16h, les artistes, le public et les programmateurs sont invités autour d’une table
ronde. Un moment qui se veut convivial.
A souligner, une preview aura lieu le 24 juin à 20h.


L’accueil du Festival se fera à la manière de l’improvisation avec la Cie des Bouffons.
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Toutes les informations sur le Festival à retrouver sur le site: www.p-silo.org
ÿ la programmation - la sélection comprenant des extraits des vidéos - la présentation des


cartes grises et des événements - les partenaires - la ligne esthétique, le règlement et la fiche
d'inscription (à partir d’octobre 2004) - le dossier de presse.


PROGRAMME ESPACE - 58mn


jeudi 1 juillet : 17h30 : aux Lices
vendredi 2 juillet : 19h : aux Lices
Two or three things I know about Ohio
Lumi
Le 2 or Seiryoku Zenyo
Starring L.A.
Tokai
Transcontinental


     Two or three things I know about Ohio
de Dan Boord & Luis Valdovino                USA   2mn40   couleur   mono 2002
Two or three things I know about Ohio est une charmante parodie de carnet de voyage et une courte
satire drolatique d’américains rendant hommage à cet état des Grands Lacs. L’Ohio est célèbre pour
plusieurs choses : les Amish, les fermes du 19ème siècle, l’humidité et les bourgs. Les attractions
moins connues sont, entre autres, la parade annuelle des jumeaux du monde entier, un distributeur
d’appâts vivants qui concurrence Pepsi pour un dollar, le quartier général mondial de la Longaberger
Company ...


     Lumi
de Nelly-Eve Rajotte                              Canada   4mn   couleur   stéréo 2003
Cette bande vidéo explore les rapports formels entretenus entre la lumière et le son. M’inspirant du
travail sur la perspective obstruée du peintre De Chirico, j’effectue un travail de déconstruction sur le
signifiant vidéographique. De cette façon, le référent (un champ recouvert de neige au bout duquel se
trouve une montagne) est réduit à ses constituants formels essentiels pour en arriver à une
perspective non plus uniquement visuelle, mais aussi auditive et, plus généralement, sensorielle (au
sens où elle implique désormais tous les sens).
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     Le 2 or Seiryoku Zenyo
de Chantal Romani                                   Suisse   2mn40   couleur   stéréo   2003
Deux filles se préparent à combattre.
Un instant - des instants - de la concentration - de l’imagination - action.
Seiryoku zenyo - l'utilisation optima de la force.


     Starring L.A.
de Spencer B. Stair                                    USA   8mn10   couleur   stéréo   2002
J'ai commencé Starring L.A. en prenant une carte de Los Angeles et en traçant un cercle autour du
centre ville. J'ai alors dessiné une étoile à cinq branches à l'intérieur du cercle. J'ai filmé une journée
entière en m’installant à la place indiquée par chacune des pointes de l’étoile. En raison de la
mauvaise qualité de l’air à L.A., cela mis près d’un an pour avoir cinq jours clairs. J'ai ensuite fixé une
caméra sur ma voiture puis circulé autour de la ville en suivant le cercle que j’avais initialement tracé
sur la carte. L'image joint à la bande vidéo montre les cinq points d’où j'ai filmé et les champs couverts
par l’angle de la caméra. Par conséquent, la zone visible marque la limite du corps de l'étoile et ma
trajectoire en voiture délimite celle du cercle autour de l’étoile. La bande-son se compose des bruits
enregistrés pendant le tournage couplés à ceux d'un projecteur de film. En faisant cette vidéo, je crois
avoir jeté une malédiction sur toute la ville de Los Angeles.


     Tokai
de Jonathan Crow                                       USA   22mn40   couleur   stéréo   2003
J’ai filmé Tokai lors d’un voyage au Japon, où j’avais déjà vécu deux ans et demi. Écœuré par les
habituelles descriptions de ce pays - geishas, salles de jeux de Pachinko, Mont Fuji - je me fis le vœu
de ne rien filmer de ce qui attira mon attention la première fois. A la place , je me retrouvais à collecter
des éléments ordinaires à toute vie urbaine - trains, vitrines de magazins, immeubles et autres. Tout
en filmant, j’étais profondément conscient de ma condition de touriste et de réalisateur mais aussi de
parfait profane.
L’œil voyeur de la caméra et l’éloignement naturel de l’étranger ne faisant plus qu’un, donnait à toute
ma collecte de voyage une dimension ingénue et distante. Le titre Tokai signifie “urbain” en japonais.
Et le mot convient au sens propre comme au figuré, étranger mais néanmoins banal, familier et
néanmoins mystérieux.
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     Transcontinental
de Spencer B. Stair                                     USA   18mn   couleur   stéréo   2003
Cette vidéo représente la 14ème partie d’une composition en comportant 18. Ce travail a été réalisé
en plaçant une caméra en rotation sur le toit de ma voiture, et en conduisant de la jetée de Coney
Island à New York à la jetée de Santa Monica en Californie. Cette portion couvre la région entre
Paradox Colorado sur le versant sud-ouest des Rocky Mountains et Valley of Fire Nevada dans le
désert de Mojave. En court de route, j’ai traversé Moab Utah, Monument Valley Arizona et le Zion
National Park.
L’ensemble de la composition peut être montré par une installation circulaire de 22 téléviseurs ou sur
un seul moniteur. Chaque rotation de la caméra est divisée en 22 parties soit approximativement tous
les 16,63 degrés. Ici, l’on voit en 22 temps, le parcours effectué entre Paradox et Valley of Fire. A
chaque temps correspond différentes vues du parcours à 16,63 degrés jusqu’à faire un tour complet
de 360 degrés.


PROGRAMME TEMPS – 66mn
jeudi 1 juillet : 20h30 : aux Lices
vendredi 2 juillet : 17h30 : aux Lices
Sorry about that
Wave/Wake
En-corps
Memosium
precarious
BiH


     Sorry about that
de Jean-Philippe Farber                           France   15mn  couleur&n/b   stéréo   2004
On dit qu’au moment de fermer les yeux pour la dernière fois, on peut revoir sa vie défiler, faites cette
expérience incroyable. Mais vous, vous ressortirez vivant.


     Wave / Wake
de Brook Hinton                                         USA   8mn40   couleur   stéréo   2002
Wave/Wake (2002) examine l’état des émotions avant et après un cataclysme. Commençant par une
suggestion, les vagues de l’océan se brisant et se retirant, la vidéo montre des phénomènes
ordinaires à la lumière des événements du 11 septembre 2001 - les attaques de New York et
Washington D.C. - en manipulant le temps des images, qu’elles viennent des médias comme de la
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rue. Cette œuvre fait fonction de mémoire émotionnelle et critique la réaction des médias face à la
tragédie.


     En-corps
de Colas Ricard                                        France   6mn30   couleur&n/b   stéréo   2002
Filmer comme acte de désir / filmer entre corps et nature / filmer jusqu'à travers la matière et
l'obscurité.


     Memosium
de Louis Dupont                                     France 6mn40   couleur&n/b    stéréo   2002
Memosium s’articule comme un concerto en trois mouvements. La caméra, le corps et l’espace y ont
chacun leur tempo mais ces trois mouvements sont joués simultanément. Le récit semble amnésique
de ses plans et du personnage. Les événements se réitèrent infiniment. On est dans un temps de
répétition. Ainsi tout semble à recommencer accentué par la disposition circulaire de l’espace.
Prisonnier de sa mémoire. Par ailleurs, l’accélération et la multiplication géométrique du mouvement,
la complexité des activités du personnage, leur découpage mathématique et le ré-arrangement infini
du corps donnent au spectateur une nouvelle conscience du temps, sans limites imparties. Seule la
fuite (la mort?) peut permettre d’échapper à ce temps carcéral.


     precarious
de Ellen Zweig                                           USA   10mn   couleur   stéréo   2004
precarious est une méditation sur ces instants où la vie bascule dans le vide, quand les souvenirs d’un
monde vacillant entrent dans une tranquille cuisine de banlieue. Des interviews de mon père, des
acrobates de cirque, une voiture en feu dans un parking en bas de chez moi; rien n’est jamais
suffisamment sûr face à une chute toujours possible. Super 8 refilmé, intercalé de vidéo numérique.


     BiH
de Andrea Morero                                      Italie   19mn30   couleur   stéréo   2003
Un voyage dans les territoires qui furent l’objectif de la folie du plan RAM et un scénario des atrocités
accomplies vis-à-vis de la population bosniaque.
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PROGRAMME PERCEPTION - 70mn
jeudi 1 juillet : 19h : aux Lices
vendredi 2 juillet : 20h30 : aux Lices
1/25
Tu veux ma viande?
Internal Friction
Gourd
and so in the end i arrived, i’d sent the package but you were nowhere to be seen...
Untitled
Extase


     1/25
de Suzel Roche                                         France   14mn10   couleur   stéréo   2003
Retrouver les 25 images par seconde à la recherche des traits fugaces du bonheur ou de ceux de la
liberté.


     Tu veux ma viande?
de Winnie j                                               France   2mn52   couleur   stéréo   2004
Détournement de sens, en quelques mouvements et images fixes.
“Tu veux ma viande sang ni queue ni tête”


`


     Internal Friction
de Ariane Maugery                                  France   5mn30   couleur&n/b stéréo   2003
Internal Friction est constituée de constellations énergétiques d’intensités hétérogènes. Ces entités
particulaires interagissent par résonance entre de multiples niveaux de perception, en écho avec des
territoires concaves et convexes soumis à une constante redéfinition d’échelle. La continuité de la
perception est stratifiée et rendue spasmodique par une évolution dynamique et dialogique entre les
composants locaux et le mouvement spiralique global.
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     Gourd
de Tomomi Adachi                                    Japon   13mn   couleur   stéréo   2004
Gourd est son deuxième travail vidéo. Toutes les images ont été produites lors d’une improvisation en
direct avec un système de feedback vidéo comprenant un moniteur TV, deux caméras et un filtre/mix
artisanal. A part la suppression d’un léger bruit, il n’y a ni édition ni post-production. Les altérations
sonores ont été créées par erreur du convertisseur A/D. Ces “drops” sont des éléments importants de
cette vidéo. Les images reflètent de manière imprévue la performance physique et suggèrent les
mouvements abstraits de la musique; une forme de musique visuelle. La bande-son, a été
parfaitement enregistrée indépendamment de l’image. Cependant, elle contribue au concept d’une
image se générant d’elle-même, à faire un clip de feedback et de son digital. Au final, l’image et le son
forment une polyphonie.


and so in the end i arrived, i’d sent the package but you were nowhere to be seen...
de Scott Morrison                                 Australie   7mn20   couleur   stéréo   2003
Ce travail est l’aboutissement d’une frustration créatrice. Je consacrais beaucoup de temps à
développer une idée précise, avec espoir, et cela me semblait devenir stérile. Cette vidéo a pour sujet
le temps passé et la distance parcourue lorsque nous nous accrochons à nos idées et à nos
espérances. Idée et rêve persistent-ils lorsque l’on cesse d’y croire?


     Untitled
de Ciaran O Cearnaigh                            Irlande   4mn   n/b   stéréo   2003
Le thème de ce court métrage expérimental repose sur la vie de Anne Devlin, patriote irlandaise du
18ème siècle. Elle fut capturée et questionnée par des soldats lors de la rébellion armée irlandaise de
1798, mouvement directement influencé par le succès de la Révolution Française. Emprisonnée, elle
refusa de parler ou de prononcer le moindre mot malgré les interrogatoires et les tortures. Du fait de
son silence, des membres de sa famille furent exécutés par pendaison. La vidéo explore l'idée du
silence non comme un signe de faiblesse mais comme un acte de défi. L'actrice irlandaise Brid
Brennan apparaît à l’écran, ayant déjà jouée le rôle de Anne Devlin, l’héroïne éponyme du film de
l’irlandais Pat Murphy en 1983.


   Extase
de Cécile Perraut, Gabrielle Culand & Caroline
Culand (collectif Pixelles)                       France   23mn   couleur   stéréo   2003
S’éloigner de la tentation du réalisme propre au film X. Sampler, zoomer, recadrer les images et les
sons des films pornographiques pour transgresser les codes fixés par le genre. Amener le spectateur
à déplacer son regard. Les drops et la trame vidéo participent de ce processus en dévoilant la nature
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de la représentation : sa surface, sa matérialité. Le recadrage restitue l’étrangeté des corps et des
visages. Les images sont libérées de leur fonction initiale. Le modèle est déplacé et laisse place au
sensible, à l’individu. Les corps mécaniques trouvent une identité. Ce sont alors des icônes qui, dans
un nouveau souffle, se mettent à danser. Le spectateur est dans un état de contemplation et non plus
de consommation.


PROGRAMME MOUVEMENT -  54mn
mercredi 30 juin : 19h : aux Lices
samedi 3 juillet : 17h30 : aux Lices
Inbetween
La ballerine dans la boîte à musique
Amok
Don’t touch me when I start to feel safe
Sans titre
>Fig.4
L’Œil lourd du voyage mécanique
The Ogre
Vivantes Lueurs
(EDEN)


     Inbetween
de Dale Wilson & Astra Price                    USA   6mn n/b   stéréo   2003
Concentré sur la lumière et la texture, Inbetween étudie le signal et la détérioration de l’image entre
l’analogique et le numérique, le film et la vidéo. L’origine en est un film de 16mm, une matière
interprétée et modifiée dans un va-et-vient entre procédés numérique et analogique. Les images
d’avions y prédominent, leur vol suspendu est associé à l’espace qui les entoure; ils ne sont pas de-ci,
de-là mais crèvent l’espace de l’écran de manière répétitive. Ils évoluent aux sons longs et sourds
provenant d’une boucle audio produite par streaming. Le bord de l’image également reconnaissable
alors qu’habituellement caché, constitue par sa présence distincte un élément récurrent. Bien que
cette vidéo soit construite sur une analyse technique, sa forme est celle de l’émotion; la distance
créée via ce traitement évoque l’attente et l’inquiétude.


     La ballerine dans la boîte à musique
de Céline Clottes                                     France   9mn30   couleur   stéréo   2003
La ballerine enfermée qui tente encore d’exister, d’exécuter sa fonction symbolise l’adulte enfermé
dans le souvenir de l’enfance, représenté par la boîte fermée. À la fois protection et asile, qui met à
part du monde extérieur qui semble inhospitalier. L’effet endroit/envers de l’image symbolise le
retournement de temps, d’attention.
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     Amok
de Christophe Martin                               France   4mn n/b   mono   2002
Redécoupage d'une scène de Amok de Fassbinder.


     Don’t touch me when I start to feel safe
de Brigitta Boedenauer                         Autriche   4mn30   couleur   stéréo   2003
Cette vidéo traite des systèmes de sécurité, représentés ici par des structures dites solides comme
l’architecture et le corps, qui interviennent dans les instants de “contact” avec “l’extérieur”. Les
interférences produisent alors un fragile équilibre et la répétition constante de la disparition, de
l’attendrissement, du découragement ou de la reconstruction. Au son d’Ivan Pavlov (COH), dans une
cascade finale de colonnes vertébrales, de statues et de paysages urbains, l’image elle-même
absorbe ce rythme variant entre régularité et agacement.


     Sans titre
de Céline Clottes                                      France   3mn30 n/b   stéréo   2004
Cette installation vidéo conçue pour défiler en boucle, tente d’exposer un temps qui passe. La
simplicité esthétique de l’image, l’action minime sont là pour exposer au mieux le temps dans son
déroulement le plus cru. Ici c’est le temps quotidien qui se laisse voir. La boucle constituée de 112
photographies numériques, représente quelqu’un qui passe de la position couchée à la position
debout, d’un demi-tour puis d’un retour à la position couchée. Représentation horizontale d’un cadran
horaire, d’un jour type dans son dénuement. L’exagération évolutive du contraste et de la luminosité
permet d’appuyer le passage du jour à la nuit. La longue ligne monocorde aux variantes très lentes
qui fait office de bande-son accentue l’évolution lente, irrémédiable et en même temps répétitive du
concept temporel.


     >Fig.4
de Augustin Gimel                                 France   5mn  couleur   stéréo   2004
Corps et mouvements recomposés à partir d’images pornographiques prélevées sur Internet. Golem
sexuel. L’acte projeté et façonné à une autre image, celle d’un corps composé de mille corps aux
possibilités infinies.
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     L’Œil lourd du voyage mécanique
de Augustin Gimel                                   France   3mn   couleur   stéréo   2003
Paysage rotatif, carte postale en mouvement, le lac Anosy à Antananarivo (Madagascar) considéré
comme un espace à entreprendre selon ses propriétés.


     The Ogre
de Yuk-Yiu Ip                                            Chine   2mn   couleur   mono   2003
Un kaléidoscope d’égos dévorant en fleur autoérotique.


     Vivantes Lueurs
de Pierre-Yves Cruaud                             France   10mn   n/b   stéréo   2003
Le dispositif cinématographique se met en action et tente de réveiller ce qui n’appartient pas encore à
l’oubli. L’instabilité chronique de ma mémoire se raccroche à des souvenirs aux indices fragiles. Une
sorte d’accouchement de l’image se produit.


     (EDEN)
de Gérard Cairaschi                                   France   6mn34 couleur   stéréo   2004
L’exploration des limites de notre monde sans cesse exhile son centre - son Eden - comme la
découverte des mécanismes de notre enveloppe corporelle a déplacé son centre du cœur vers le
cerveau.
La vidéo EDEN joue de collusions visuelles, de représentations véhiculées par diverses cultures,
réminiscences de nos rêves, de nos mythes, de nos désirs, de nos espoirs et de nos peurs.


PROGRAMME SENS -  67mn
mercredi 30 juin : 20h30 : aux Lices
samedi 3 juillet : 16h : aux Lices







13


We are winning don’t forget
Temptation for the devil
C’est de l’homme qu’il s’agit
a/través (crossing)
The ring mix
Daughter of Dada
Drone Airlines 11 (featuring DivX Elavy)


     We are winning don’t forget
de Jean-Gabriel Périot                             France   6mn32   couleur   stéréo   2003
Sur la représentation du travail. Ou comment l’on repense à la lutte des classes…


   Temptation for the devil
de Patrice Rossignol-Gicquel                  France   6mn20   couleur   stéréo   2004
Il y a quelques années ... une soirée au ciné mouvementée ... toujours d'actualité!


     C’est de l’homme qu’il s’agit
de Emmanuelle Sarrouy                          France   5mn45   couleur   stéréo   2004
Quand le chant des hommes et le vol des oiseaux se mêlent...


     a/través (crossing)
de Kika Nicolela                                       Brésil   10mn40   couleur   stéréo   2003
Le simple fait de traverser la rue. Un acte banal, quotidien, partagé par des milliers de personnes au
même moment dans une même ville; une masse de corps sans identité. A l’intérieur de ce flux,
l’agréable sensation d’être anonyme. Soudain, une rupture. Le corps se délivre, devient libre. Ce
corps en suspens commence à exprimer un désir et se réinvente. Mais quelle direction prendre?
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     The ring mix
de Jean-Paul Noguès                               France   6mn20   couleur   stéréo   2004
Enregistrement live au cours de la 5ème Nuit des Arts Electroniques de Vidéoformes 2003 à
Clermont-Ferrand. Trois protagonistes mixent simultanément : DJ Sirobe Plaais pour la musique, VJ
Najem Sworb pour la vidéoprojection, et “CJ” Nog’s pour la prise de vue caméra avec effet, pour cette
performance numérique. Un film brut de dérushage!


     Daughter of Dada
de Flame Schon                                         USA   5mn   couleur   stéréo   2003
Les multiples degrés de dissimulation d’une féministe terroriste qui fait sa soupe et fuit. Cette vidéo fait
partie des six morceaux composant Vidioms, une poésie visuelle  idiosyncratique créant son propre
idiome. Bien que l'ordre des six films soit intentionnel et cumulatif, chaque segment peut être regardé
aussi bien séparément qu’ensemble.


     Drone Airlines 11 (featuring DivX ElavY)
de Frank Gatti                                          France   26mn   couleur   stéréo   2003
Le générique fourre-tout est un copier/coller de mots-clés, empilés en grand nombre et généralement
cachés à l’internaute. Un listing exemplaire des désirs de consommation du moment dissimulé dans
les meta-tag de référencement que les sites pornographiques utilisent abondamment pour forcer et
piéger les utilisateus de moteurs de recherche.
Hormis la scène muette qui suit le générique, les sous-titres parlés et le plan fixe qui clos le film,
toutes les séquences proviennent exclusivement du réseau X sur internet.
[...] Drone Airlines, version 11 est composé de différents modules indépendants, des drones en
somme dont la flotille n’est pas définitive. Je ne m’aventurerais pas dans une interprétation des
scènes du film. J’ajouterais seulement que dans une perspective narrative linéaire, il pourrait relater le
parcours chaotique d’une femme, qui n’est jamais tout à fait la même ni tout à fait une autre, du nom
de Divx Elavy dont la voix synthétique féminine peut lui être attibuée et qui se confronterait et
dialoguerait avec son propre codec, le DivX.


CARTE GRISE - F+F SCHULE FÜR KUNST UND MEDIENDESIGN – ZURICH  50mn
mardi 29 juin : ouverture : 20h30 : aux Lices
semaine : workshop : aux Lices
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La F+F MENTAL
Présentation de Marie-Antoinette Chiarenza, Erik Dettwiler et Chantal Romani
Extraits des trois derniers F+F-Videosampler (2002-2004)


Kontrapunkt         
de Andreas Rudolf                Suisse   1mn25s   couleur   mono   2004


No Talk? Talk No?     
de Pia von Allmen                 Suisse   1mn30s   couleur   stéréo   2004


Blond     
de Eve Ballmann                   Suisse   3mn   couleur   stéréo   2003


In the train     
de Bea Zach                          Suisse   1mn30s   couleur   stéréo   2004


Me and myself     
de Marvin Ferrante                Suisse   3mn   couleur   stéréo   2004


Portraits     
de Andreas Rudolf                 Suisse   7mn33s   couleur   mono   2003


078 84 85 99     
de Andreas Rudolf & Heidy Baggenstos                 Suisse   1mn15s   couleur   mono   2003


Nightshot     
de Miro Schawalder                 Suisse   2mn18s  couleur   stéréo   2003


War     
de Andreas Rudolf & Heidy Baggenstos         Suisse   1mn50s   couleur   mono   2003


ainsi que des extraits des travaux de Wojnar Michael, Zimmermann Tobias, Stöckli Stefanie, Benjamin
Prager, Moser Linda, Sägesser Urs, Schläpfer Aida, Wathiq al-Ameri, Nina Aregger.


Workshop


Marie-Antoinette Chiarenza et Eve Ballman, Heidy Baggenstos, Miro Schawalder, Andreas Rudolf.


Les étudiantEs filment sur place, une sorte de vidéo-journal-d'esquisses. Pas de montage sur
ordinateur ou de post-production. Tout est fait avec la caméra vidéo. Ces images ''toutes fraîches''
sont montrées le jour même.


F+F SCHULE FÜR KUNST UND MEDIENDESIGN – ZURICH


La F+F est une école d'arts plastiques/arts visuels qui existe depuis 1971, une institution qui est
largement reconnue comme école des beaux-arts. Elle fut le résultat d'un acte d'émancipation vis-à-
vis de l'école d'arts appliqués de Zurich. La F+F est la plus publique des écoles privées. Elle  mise sur
des critères tels que la diversité, l'ouverture, la motivation, et adopte une approche expérimentale.
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Depuis quelques années, les étudiantEs peuvent bénéficier de programmes d'échanges avec d'autres
écoles, aussi bien en Europe qu'outre-Atlantique.
F+F veut dire F+C (forme et couleur). Le travail des enseignantEs, pratiquement toutEs des artistes,
développe une pratique basée sur l'art dans (ou à côté de) la société, et non pas l'art en dehors de la
société. La vidéo et les nouvelles technologies aident les artistes à élargir les frontières de l'art. Dans
le cadre d'une école, cela veut dire encourager les étudiantEs dans les projets de groupes, les
recherches interdisciplinaires, ainsi que développer un regard critique sur le monde de la
communication et des médias.
L'artiste explore toujours les possibilités de chaque nouvel outil. D'un côté, il y a ceux et celles qui
utilisent la vidéo et les nouvelles technologies seulement pour en démontrer les possibilités
techniques, une sorte de *regarde ce que je peux faire*. Et de l'autre, celles et ceux qui vont chercher
à en dégager les conséquences dans l'environnement social. Les nouvelles technologies sont
utilisées pour leur capacité à visualiser la complexité de la réalité.


F+F Schule für Kunst und Mediendesign
Flurstrasse 89, CH-8047 Zürich
Tél. : +41 1 444 18 88
Fax : +41 1 444 18 81
info@ffzh.ch
www.ffzh.ch


CARTE GRISE - COLLECTIF JEUNE CINÉMA – PARIS    64mn


mercredi 30 juin : 17h30 : aux Lices
Sentimental Journey
A Rose
Il n’y a rien de plus inutile qu’un organe
Unfolding
Vivantes Lueurs
(EDEN)
Aldébaran
Fermo del Tempo


     Sentimental Journey
de Tony Wu & Georges Hsin                  Taïwan   10mn   2003   miniDV
Histoire d’amour en trois actes : Une fille raconte l’histoire de son ex-copain en chasse d’un amour
homosexuel. Bien qu’elle reste à la maison, tous deux font  presque simultanément l’expérience d’un
voyage sexuel sans limite. L’émotion de ces séquences originales extrêmement abstraites devient
ainsi palpable.
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     A Rose
de Carole Contant                                    France   5mn  2003   Super8 transféré en miniDV
J’étais avec Rose quand j’ai découvert ces sous-vêtements fleuris à 1€ au marché de la place Jean
Jaurès à Marseille. C’est à Rose que je dédie ce petit film rose, rouge, blanc et noir. Je l’ai fait pour
elle avec moi, surnommée A rose pour les circonstances.


     Il n’y a rien de plus inutile qu’un organe
de Augustin Gimel                                   France   9mn  1999   miniDV
La structure en triptyque de ce film reprend celle de La Divine Comédie, le parcours de Dante à
travers l’Enfer, le Purgatoire et le Paradis est respecté dans sa chronologie.


     Unfolding
de Egbert Mittelstädt                         Allemagne   3mn35   2002   miniDV
Une technique photographique spéciale peut exposer le film sans interruption de façon continue. Les
images d’une caméra-vidéo qui enregistrait simultanément les mouvements, sont restituées sur
l’image photographique.


     Vivantes Lueurs
de Pierre-Yves Cruaud                             France   10mn   2003   miniDV
Un parcours s’organise autour de la recherche d’une image matricielle. Le film évoque la difficulté que
nous avons à rendre compte de l’articulation d’une pensée lorsqu’elle échappe à son cadre
d’expression.


     (EDEN)
de Gérard Cairaschi                                 France   6mn34   2004   miniDV
La vidéo EDEN joue de collusions visuelles, de représentations véhiculées par diverses cultures,
réminiscences de nos rêves, de nos mythes, de nos désirs, de nos espoirs et de nos peurs.
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     Aldébaran
de Hugo Verlinde                                     France   13mn   1999   miniDV
Aldébaran est l’étoile la plus brillante dans la constellation du taureau. Aldébaran est encore le
premier film d’un ensemble d’œuvres consacrées au traitement du corps dans la lumière des signes
du zodiaque.


 Fermo del Tempo
de Mauro Santini                                        Italie   7mn30   2003   miniDV
Un car scolaire s’arrête dans la rue. Giacomo m’adresse un regard que je connais bien : celui des
photos de mon enfance. La pluie masque les larmes et le sourire, brouille les visages.


Le COLLECTIF JEUNE CINEMA (CJC)


Ilest né de la volonté de quelques cinéastes et cinéphiles de s’organiser pour montrer et distribuer
eux-mêmes des œuvres dont aucune structure ne voulait assurer la diffusion, car elles ne
correspondaient ni aux normes artistiques, ni aux normes commerciales de la cinématographie
française.


Après des réunions au Festival International du Jeune Cinéma de Hyères, la coopérative est
juridiquement créée le 5 juin 1971.


Aujourd’hui le COLLECTIF JEUNE CINEMA s’organise autour de différentes activités : La coopérative
de distribution et de diffusion de  cinéma différent et expérimental qui reçoit en dépôt des films et
vidéos dont le prix de location est fixé par les déposants qui en perçoivent 70%; le catalogue, riche de
plus de 120 auteurs, à la fois historiques et contemporains; le Festival des Cinémas Différents de
Paris (décembre) dont le but est de montrer la richesse et la diversité des pratiques créatrices
contemporaines grâce à un programme international et des «cartes blanches» offertes à différentes
structures de la galaxie expérimentale; et enfin les Jeudis Cinémas Différents du collectif,
programmation hebdomadaire au cinéma La Clef (Paris Vème).


Le 6e FESTIVAL des CINEMAS DIFFERENTS de PARIS aura lieu début décembre 2004 au Cinéma
La Clef.


Renseignements, demande d’inscription:


Collectif Jeune Cinéma
11, rue Carpeaux - 75018 Paris - France
Tél. : 00 33 (0)1 44 85 00 72
cjcinema@wanadoo.fr
www.cjcinema.org
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CARTE GRISE - LES INATTENDUS - LYON    60mn


jeudi 1er juillet : 16h : aux Lices
Pur fantôme
Monsters of time
La vie avec toi
Donkey Shot


      Pur fantôme
de Sébastien Durand                                 France 5mn38  2003    fiction VOF   n/b miniDV
Scénario - Image - Montage : Sébastien Durand
Son : Cécile Pellen - Musique : Jacques Henry
L’angoisse et la folie d’une femme persuadée de ne pas être : « A 60 ans, je me marierai.
Je n’arrive même plus à me rappeler quel âge je peux bien avoir. Peut-être ne suis-je simplement pas.
J’ai commencé à douter de plus en plus, à y accorder de l’importance, comme si un nouveau monde
s’imposait à moi, comme si une nouvelle réalité tentait de s’imposer beaucoup plus fortement que
celle consistant à prendre des baffes dans la gueule. A 14 ans, je me suis rendue compte que toutes
les réalités étaient pourries. A 13, j’arrêterai d’espérer quelque chose de tout ça. Tout se désagrège,
des morceaux de moi, des morceaux de monde s’envolent dans tous les sens.


Monsters of time
de Eunjung Hwang     USA   2mn20   2002   animation expérimentale    DVD couleur   sans dialogue
Scénario - Musique - Décors - Image - Montage - Son : Eunjung Hwang
Un festin symbolique autour de “monstres du temps” imaginaires construit selon une logique de rêve.
«Dans mon panthéon de rêves personnels et méconnus, j’ai rencontré les monstres du temps. J’ai
sympathisé avec eux et me suis joint à eux dans un jeu de rôle, d’amour, de violence et de mort.


La vie avec toi
de Yves-Marie Mahe          France   7mn   2003   expérimental   couleur   16mm diffusé en miniDV
Musique : Dan Dahan & Yves-Marie Mahé Image : found footage - Montage : Yves-Marie Mahé
Les bandes-annonces, c’est pas du cinéma, c’est de la publicité.


      Donkey Shot
de Milena Bochet & Stefan Bohnenberger      Belgique    45mn    2003   fiction VOF n/b
super8 transféré en vidéo
Scénario - Image - Montage image : Milena Bochet & Stefan Bohnenberger - Son : Stefan
Bohnenberger, Emilie, Milena Bochet - Montage son : Arnould Chapel
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Donkeyshot est un film en super 8 qui s'est fait en avançant de Bruxelles à Marrakech, en passant par
Granada. Il se déroule à dos d'âne, d'aventures en aventures, vacillant entre conquêtes amoureuses
et guerrières. L'âne, témoin et fidèle compagnon du chevalier, nous relate son parcours.
Frappé par différentes métamorphoses et cherchant désespérément le Prince Onos, Don Quichotte
tombe dans une crise existentielle. Au détour d'un chemin, entre rêve et réalité, il se trouve lui-
même...


LES INATTENDUS


Fondé en 1997, le festival les Inattendus est biennal. Il est destiné à des œuvres économiquement et
esthétiquement indépendantes qui ne correspondent pas aux normes en vigueur de ce qui est
montrable à la télévision ou au cinéma. Il n'y a pas de thème ni aucune préférence de durée, de genre
ou de support (pellicule, vidéo).


Pendant la 4ème édition en janvier 2004, nous avons montré 130 films et organisé des chantiers de
réflexion sur la production, la diffusion et la distribution alternatives.


Les Inattendus
Courrier: B.P. 1117 - 18, rue des Capucins - 69202 Lyon cedex 01
Bureau : 14, rue Basse Combalot - 69007 LYON
Tél./Fax : 00-33-(0)4 78 61 71 18
les-inattendus@club-internet.fr
www.inattendus.com


CARTE GRISE - POLLY MAGGOO – MARSEILLE   56mn


vendredi 2 juillet : 16h : aux Lices
Marvelous Creatures
Starship
Cristaux liquides
Laikapark Épisode zéro
Contamination
(...)
Guillaume (ou la disparition des grains de beauté)
Combat
Papillon d’amour


      Marvelous Creatures
de Wago Kreider                                          USA    3mn20    2003   miniDV
L’étrange popularité des musées de cire et des musées d’histoire naturelle est étudiée par le biais
d’une stratégie de montage. Le défilé clignotant d’icônes pop, le comportement animal, la gestuelle
amoureuse des films noirs classiques conduisent à une apogée dévastatrice.
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       Starship
de Bernard Gigounon                               Belgique    6mn    2002   BetaSP
En adaptant des technologies limitées, Bernard Gigounon révèle la poésie du quotidien. Starship est
une vidéo de science-fiction : une caméra placée aux abords des ports de la mer du nord nous fait
basculer dans un monde parallèle.


      Cristaux liquides
de Jean Painlevé                                               France    7mn    1978   miniDV
1-Transition smectique à cholestérique. Liquide isotrope.
2-Bâtonnets smectiques.
3-Surfusion d’un corps cholestérique.


      Laikapark Épisode zéro
de Benoît Forgeard                                   France    11mn    2003   Betanumérique
Sur le chantier d’un parc d’attractions consacré aux animaux morts dans la conquête spatiale, les
ouvriers de la société Lovermann sont en grève.


      Contamination
de Carl Stevenson                              Angleterre    6mn    2003   Beta
Une promenade dans un monde d’animaux mutants.
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     (…)
de Laetitia Bourget                                   France    9mn   2001   vidéo
Des images retravaillées à l’ordinateur montrent des mouvements sur le corps d’une femme : plaies
qui disparaissent, poils qui repoussent, éruptions cutanées diverses, avec des couleurs et des
cadrages qui engendrent des troubles de la perception.


     Guillaume (ou la disparition des grains de beauté)
de Paul Anders                                         France    3mn    2003   DV
Où la peau d’un homme devient doucement une image.


      Combat
de Maïder Fortuné                                    France    7mn    2002
Composition sonore de Alex Geddie
Dans Combat, deux corps identiques, sans têtes, fondus l’un dans l’autre au niveau des épaules se
livrent à un combat lancinant. Combat actualise la métamorphose inhérente au corps en mouvement
en proposant une créature fantastique, fruit d’une recomposition de différents membres, pièces de
chair prises dans le mouvement aliénant de leurs tissus. L’échelle de la projection deux fois
supérieure à l’échelle humaine place le spectateur du côté du récit mythologique.


      Papillon d’amour
de Nicolas Provost                                Belgique    4mn    2003   Beta
Des images de Rashomon de Kurosawa sont soumises à un effet de miroir : des figures éthérées
naissent, se fondent perpétuellement les unes dans les autres pour s’évanouir à nouveau. Une
métaphore de l’impossibilité de l’amour.


Polly Magoo
“Créée en 1993, l'association Polly Maggoo œuvre tout au long de l'année à la diffusion de la création
cinématographique contemporaine, dans la diversité de ses démarches artistiques et de ses modes
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de production. Le croisement des genres (documentaire, expérimental, essai, fiction,...), des sujets
(arts, sciences, politique, sociologie,...), des durées (court, moyen, long métrage) et des supports
(vidéo, pellicule) est notre principe, pour rendre visible des correspondances, susciter des rencontres,
engager la conversation.” Serge Dentin & Sandrine Perrin


EDITO


On peut considérer le cinéma expérimental comme le lieu privilégié de la mise en oeuvre des
processus de transformation : une morphogénétique des images et des sons, de l'espace et du temps.
À titre d'exemple :


1-Prendre des clichés figés dans de la cire (Marvelous creatures).
2-Leur faire percuter des insubmersibles (Starship).
3-Émulsionner (Cristaux liquides). Voir le résultat (Laïkapark, Contamination).
4-Essayer autre chose ((...), Guillaume, Combat).
5-Se laisser surprendre (Papillon d’amour).


Association Polly Maggoo
Programmation Cinéma & Vidéo
26, Boulevard des Dames - BP 2499 -13217 Marseille cedex 02
Tél. / Fax : 04 91 91 45 49
polly-maggoo@wanadoo.fr


PREVIEW     45mn


jeudi 24 juin : preview : 20h : au Videodrome


7 vidéos choisies parmi les sélectionnées


TU VEUX MA VIANDE?
de Winnie j              2mn52 - couleur - stéréo - 2004 - France


TEMPTATION FOR THE DEVIL


de Patrice Rossignol-Gicquel         6mn20 - couleur - stéréo - 2004 - France


INTERNAL FRICTION


de Ariane Maugery           5mn30 - couleur & n/b - stéréo - 2003 - France


AMOK


de Christophe Martin      4mn- n/b - mono - 2002 - France


C’EST DE L’HOMME QU’IL S’AGIT


de Emmanuelle Sarrouy        5mn45 - couleur - stéréo - 2004 - France


THE RING MIX
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de Jean-Paul Noguès       6mn20 - couleur - stéréo - 2004 - France


1/25
de Suzel Roche       14mn10 - couleur - stéréo - 2003 - France


DANSE – Julia Poggi
mardi 29 juin : danse Julia Poggi : ouverture : 19h : aux Lices


Julia Poggi, danseuse et chanteuse se forme à Paris en pédagogie et danse
contemporaine, danse contact/improvisation (Sabine Ricou, Corinne Lanselle...) et en chant :
technique vocale et interprétation (Sandra Rumolino,Marie-Agnès Faure). Elle a travaillé avec la Cie
"La Licorne" à Reims, Thierry Verger à Paris. Aujourd'hui, elle collabore avec les musiciens Fred
Madoeuf et Dan Roth (composition instantanée) à Marseille et chante avec le groupe SWIM.
Elle poursuit une recherche autour du corps et de la voix à travers le solo.


Le propos:
Le timbre de la voix indique notre âge, notre sexe, notre état...
Autocollant à vie sur un corps, qui se colore au fil de l'existence, et surtout de l'expérience...
Chorégraphie et interprétation : Julia Poggi
Musique : Julia Poggi et Olivier Reyre
Lumière : Olivier Reyre
Photo : Jocelin Demeurs
Tél. : 06 16 74 71 75     juliapoggi@free.fr


TABLE RONDE
mercredi 30 juin : table ronde : 16h : aux Lices


Médiateur : Pascal Cristiani


Dans son Eloge du cinéma expérimental , Dominique Noguez rappelle l’étymologie du mot
«expérimental» lié «d’emblée (à) une idée de recherche. Et même – car «experiment» signifiait aussi
«sortilège» - de recherche un peu diabolique.» Il en donne les complexes connotations qui font la
richesse de ce terme et le moins mauvais des qualificatifs pour désigner ces films construit sur une
«préoccupation formelle» et en dehors d’une économie de marché. Le mot est utile par défaut. Un







25


défaut que nous revendiquons puisque porteur de double sens. Le champ est ouvert. Quels sont les
partis pris?


“Eloge du cinéma expérimental” de Dominique Noguez aux Éditions Paris Expérimental, Paris, 1999.


EXPOSITION & PROJECTION “RETRAITE” - OLIVIER DE SÉPIBUS & HABIB TENGOUR


du 29 juin au 3 juillet : exposition : aux Lices
samedi 3 juillet : projection : 19h { 10mn } : aux Lices
Projet porté par l’association Bruit d’image


 La France va bientôt compter près de 160 000 retraités issus
de l’immigration maghrébine, pour la majorité algérienne. Il s’agit d’hommes ayant travaillé toute leur
vie en France sans avoir effectué le regroupement familial.
Se trouvant aujourd’hui à la retraite, beaucoup d’entre eux viennent s’installer à Marseille, le climat y
est meilleur et la ville plus proche du Maghreb. Certains restent et meurent en France, mais la plupart
font l’aller-retour avec l’Algérie.
Les raisons sont nombreuses : ils préfèrent que leur retraite soit versée en France; après une vie
professionnelle souvant éprouvante, leur état de santé nécessite des soins médicaux (dont la qualité
est meilleure ici), il y a toujours un papier administratif à faire (carte de séjour), ils restent attachés à la
France et ils sont peu habitués à une vie de famille. Aussi, l’Algérie est un pays dont les soubresauts
les poussent à trouver un peu de tranquilité ailleurs. Ils ne sont chez eux ni ici ni là-bas.


l’exposition
Cette exposition est le fruit d'un travail artistique à deux mains autour du thème "mémoire et parcours
des immigrés à la retraite". Elle présente des images en diptyques, triptyques et séquence du
photographe Olivier de Sépibus et un texte poétique d'Habib Tengour. Le premier a travaillé trois ans
au contact de ces hommes dont la vie est faite de souffrances. Le deuxième a résidé un mois dans un
hôtel du quartier de Belsunce n’accueillant que des retraités algériens et, par coïncidence, au moment
de la guerre en Irak.
Images et texte au plus près d’une intimité quotidienne, témoignent d’une expérience et d’une
observation sensible.


la projection
Les photographies de Olivier de Sépibus sont présentées en diaporama; un exercice d’association de
l’image fixe au son que propose Bruit d’image. La musique de Ian Harris accompagne le regard sur
les hommes, les chambres, le jeu de domino, le grain marqué de la peau. La poésie de Habib
Tengour est lue par Éric Leconte, pendant la projection. Quatre formes de respiration se relient.


Bruit d'image
est une association œuvrant pour la diffusion de la photographie. Née d'une réflexion sur
l'appropriation d'Internet et la mise en valeur de la photographie sur ce média "multi-média", elle a mis
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en ligne une revue de photographie : bruitdimage.com. Celle-ci présente des travaux d'auteurs
photographes sous la forme de montage multimédia tout en s’attachant à créer un dispositif
esthétique adapté à l’œuvre photographique une fois placée dans un environnement sonore, une
rubrique interview et un agenda. Elle a pour vocation d'être un vecteur de promotion pour les
photographes du pourtour méditerranéen.


Bruit d’image
14, rue Puits du Denier - 13002 Marseille
Tél. : 00 33 (0)4 91 91 57 74
bruit-image@club-internet.fr
www.bruitdimage.com


INSTALLATIONS & SPECTACLE - WINNIE J & JL. ALIAS NAUFRAGÉS VOLONTAIRES CIE
vendredi 25 juin : vernissage : 19h : à la Maison Orangina
du 29 juin au 2 juillet : installation “vis-à-vis” de 9h à 13h et de 14h à 18h : à la Maison Orangina
du 29 juin au 2 juillet : installation “?” à 11h et à 17h { 12mn } : à la Maison Orangina
samedi 3 juillet : spectacle “bis 01/cinéma pour l’oreille” : clôture : 20h30 { 50mn } : aux Lices


 “vis-à-vis”
est un jeu sonore entre deux personnes manipulant deux points de diffusion. Ces points sont au milieu
du passage, en vis-à-vis afin d’être le pôle d’attraction.
petit jeu :
a : appuyez sur le bouton play d’une des 2 télé-commande
b : écoutez...
c : appuyez sur le bouton play d’une des 2 télé-commande
d : écoutez...
e : vous pouvez mixer ces 2 sources à votre gré, ou pas. as you want.
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      “?”
est une conversation entre 4 points de diffusion distincts qui se répondent, s’opposent ou s’accordent :
2 sonores / 2 visuels et sonores. 
Le jeu est de se placer au centre, de tourner yeux, oreilles et tête afin d’écouter l’image et de regarder
le son.
Des images filmées pour leur son sont devenues montages : l’un placé à droite, l’autre placé à gauche
et les autres devant et derrière. nous présentons le résultat de ces unions conscientes ou alléatoires
selon l’état.


Toute petite présentation :


Nous sommes des chercheurs multicartes touche à tout.
De nos étranges expériences découle une esthétique de la chute, de l’erreur, du saturé, de ce qu’on
ne garde pas, les scories.
Nous collaborons actuellement avec l’Institut pour jeunes aveugles et amblyopes l’Arc en ciel de
Marseille, la radio l’éko des garrigues de Montpellier, l’Ecole supérieure des beaux-arts de Nîmes.


Nous sommes Winnie j et JL. alias naufragés volontaires cie.


naufragés volontaires cie
11 A, rue Haxo - 13001 Marseille
Tél. : 00 33 (0)4 91 33 88 75
naufragesvolontaires@free.fr


AUTRES STRUCTURES PARTENAIRES


cie des bouffons


Le bouffoimprovatosus est une espèce qui, au contact du public, s'anime et s'adapte à n'importe
quelle situation. Un mot, une idée des spectateurs suffisent aux comédiens pour qu'ils imaginent
instantanément une histoire. Autour de thématiques comme: "les impropubtibles", "le brouillon de
culture", "le carnaval"... et bien d'autres, ils enchaînent les improvisations pendant plus d'une heure et
quart.
La spontanéité, l'inventivité et l'interactivité font de ce spectacle un moment original et drôle. Les
bouffons sont issus de la ligue d'improvisation théâtrale phocéenne, la LIPHO.
                   http://www.lalipho.fr.st        lalipho@yahoo.fr


La cie propose également des créations: le Pacte des Fous, le Téton caché et des spectacles pour
enfants...


Cie des bouffons
c/o PAPIN
96, rue Consolat - 13001 Marseille
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k.papin@wanadoo.fr


libellule


Libellule est une association marseillaise qui, depuis juin 1994, développe ses activités autour de
l'aide à la diffusion d'artistes, de structures ou de collectifs locaux. Ses trois pôles d'activités sont l'axe
vidéo/cinéma, la musique et les Arts plastiques/Arts visuels, à travers l'organisation de projections
(vidéo/cinéma), d'expositions et de concerts, la production et la distribution discographique, l'aide à la
création (mise à disposition de matériel, de locaux). Ainsi, l'association a mis en place, année après
année, des projets de plus en plus ambitieux, multipliant les partenariats: l'Espace Culture, les Ateliers
d'Artistes, le Web Bar Marseille, le Videodrome, la Fête du Panier, la Fête du Plateau, les Bancs
Publics, le Système FricheThéâtre, Radio Grenouille, Ventilo, le Festival Images Contre Nature de
Marseille, le Festival Tous Courts d'Aix-en Provence, etc...Depuis octobre 2001, l'association Libellule
propose au public marseillais une projection quotidienne, sept jours sur sept. Accueillie dans les
locaux de Videodrome (rue Vian, quartier Cours Julien) l'association présente chaque soir au public
marseillais, gratuitement, les oeuvres diverses (documentaires, courts-métrages, films d'artistes...) de
réalisateurs locaux, nationaux ou internationaux.


Libellule
c/o Videodrome
8, rue Vian - 13006 Marseille
Tél. : 04 91 42 99 14
Fax : 04 91 42 89 13
videodrome@wanadoo.fr


cie sur le chemin des collines


Redonner au théâtre une véritable fonction sociale en confrontant un public «non averti» à des
créations contemporaines, c’est le défi que s’est lancé notre compagnie. Nous voulons faire un
«théâtre de réflexion», qui ait un propos distancié et critique , laissant libre cours à l’interprétation de
chacun. Il ne s’agit pas d’apporter les bonnes réponses mais de poser les bonnes questions. La
compagnie est implantée en milieu rural afin de nous rapprocher, également, d’une population
souvent éloignée des théâtres, et ainsi nous donner la possibilité de stimuler notre création par la
rencontre de ces nouveaux publics. Nous souhaitons mener une action de sensibilisation autour de
nos créations dans les milieux scolaires, associatifs ou de l’entreprise pour faire découvrir les métiers
du spectacle et inciter à une réflexion sur les valeurs sociales et culturelles actuelles.


Cie Sur le Chemin des Collines
7, chemin des Collines - 83890 Besse sur Issole
Tél. : 04 94 59 61 93
cie.surlechemindescollines@club-internet.fr


système friche théâtre


La Friche La Belle de Mai est un site créé par Système Friche Théâtre et des artistes, un « Pôle
d’Auteurs », un laboratoire de la création contemporaine dans toutes les disciplines artistiques :
spectacle vivant, arts plastiques, musique, cinéma, audiovisuel et multimédia.


Système Friche Théâtre gère et développe le projet culturel de la Friche La Belle de Mai qu’il a fondé il
y a 11 ans. Il accueille et accompagne les «paroles d’artistes» de toutes les disciplines, de la
naissance des écritures jusqu'à leur socialisation. Il favorise la transversalité entre les différentes
disciplines artistiques et l’émergence de projets innovants.
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La Friche est un centre de ressources de talents et de compétences, fort de plus de 400 résidents. Ils
portent ou accompagnent près de 200 projets de recherche, de création, de développement, de
production, de diffusion.


Friche la Belle de Mai
23, rue Guibal - 13003 Marseille
Tél. : 04 95 04 95 04
Fax : 04 95 04 95 00
affrichenet@lafriche.org
www.lafriche.org


espace culture


espace culture déploie ses activités dans de nombreux domaines de compétences en direction des
artistes et des professionnels de la culture.
Particulièrement actif, espaceculture assure une mission d'information à destination du grand public et
des acteurs culturels, produit des manifestations d'envergure (Rencontres d'Averroès, Biennale des
Jeunes Créateurs d'Europe et de la Méditerranée) et initie des croisements de publics originaux
(Lever de rideau, Jazz & Pétanque).
Lieu incontournable de la culture à Marseille, c'est un creuset d'échanges  où disponibilité,
compétence et réactivité se mêlent pour un meilleur développement de la culture à Marseille.


espaceculture
42, La Canebière - 13001 Marseille
Tél. : 04 96 11 04 60
Fax : 04 96 11 04 70
Billetterie : 04 96 11 04 61
www.espaceculture.net


du lundi au samedi de 10 h à 18 h 45, entrée libre
Métro station Vieux Port ou Noailles


pôle culture


Pôle Culture est une structure qui vient en appui technique aux personnes qui relèvent du secteur
artistique et culturel.
Des entretiens personnalisés permettent un diagnostic personnel et visent à mettre en place une
stratégie de développement professionnel.
L'équipe composée d'un directeur, d'une juriste et d'une chargée de communication conseille, oriente
et aide à l'élaboration des projets.
Accueil du public sur rendez-vous, du lundi au vendredi, H.B.


Ce service organise également des journées thématiques (statut fiscal et social de l'artiste auteur,
élaboration du book,...). Pôle Culture dispose d'un espace documentaire spécialisé et d'un espace
service (internet, Xpress, photoshop,...).


Pôle Culture
1, rue de la République - 13002 Marseille
Tél. : 04 91 90 31 86
Fax : 04 91 91 70 13
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poleculture@hotmail.com


radio grenouille


Grenouille "l'associative" marque son intérêt depuis plus de 20 ans pour les émergences musicales
(leurs exigences, originalités, leurs rapports "au monde"). Black music, électronique, musiques du
monde et productions locales sont ses terrains de prédilection,  sans oublier le rock ou la
«nouvelle»chanson française. Cette programmation s’enrichit au quotidien par la présence des
animateurs-journalistes et des Dj’s-producteurs qui y amènent leurs univers et leurs expériences.
Le 88.8FM marseillais tisse des liens entre création artistique, paroles d’artistes (et notamment de
musiciens) et le quotidien de la ville, les mouvements et les récits qui la traversent, les mémoires qui
la peuplent, les habitants qui y vivent.


Avec son partenaire Euphonia (structure travaillant sur la création sonore), la station développe depuis
septembre 2002 un projet nourri de plusieurs éléments : une antenne radio bien sûr, des ateliers
pédagogiques, de l’édition, des résidences de création et l’organisation d’événements publics.


Retrouvez radio Grenouille 24h/24 sur le web
                                 www.lafriche.org/grenouille


Radio Grenouille
Friche la Belle de Mai
23, rue Guibal - 13003 Marseille
Tél. : 04 95 04 95 15
Fax : 04 95 04 95 00


ventilo


Né en 2001, Ventilo est un jeune hebdomadaire gratuit. Diffusé à 20 000 exemplaires sur la région
marseillaise, il couvre l'essentiel de l'actualité culturelle. Son agenda est devenu incontournable pour
être au fait de la vie culturelle locale. Volontiers anticonformiste, Ventilo plaide pour une culture
vivante et novatrice ainsi qu'une société ouverte. Il défend son engagement avec humour et ironie
dans un grand esprit d'indépendance, soutenant les initiatives qui tentent de faire évoluer Marseille
dans le bon sens.


Ventilo
Editeur : Association Frigo
27, bd Notre Dame - 13006 Marseille
Tél. : 06 08 15 80 14
Fax : 04 91 04 67 93
redac@ventilo.fr.fm
www.ventilo.fr.fm
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LES LIEUX DU FESTIVAL


LES LICES
LE VIDEODROME
LA MAISON ORANGINA


les lices
Maison de Quartier des Lices
Salle Polyvalente des Lices
12, rue des Lices
13007 Marseille
Tél. : 04 91 31 29 24


Mairie des 1er et 7ème arrondissements
Immeuble Léon Blum
125, La Canebière - 13001 Marseille
Tél. : 04 91 14 54 10
Fax : 04 91 14 54 11


le videodrome
Le Videodrome, vidéo-club d'art et essai, propose à la location et à la vente des films de répertoire et
contemporains, en version originale sous titrée en français, du court au long métrage, documentaires,
vidéos d'art mais aussi vidéos expérimentales et films d'animations… et en programme
quotidiennement et gratuitement la projection à 20h.
Les programmations au Videodrome sont organisées en collaboration avec l'association Libellule.


Videodrome
8, rue Vian - 13006 Marseille
Tél. : 04 91 42 99 14
Fax : 04 91 42 89 13
videodrome@wanadoo.fr


la maison orangina c’est...
Une association loi 1901 pour aider les jeunes à réaliser leurs projets en utilisant les technologies du
multimédia. C’est une action de mécénat mise en place par la société Orangina, qui s’adresse
gratuitement à tous les jeunes qui souhaitent développer une action à l’aide des nouvelles
technologies.


Maison Orangina
35, rue de la paix, 13001 Marseille
Tél. : 04 91 13 02 07
Fax : 04 91 13 02 08
www.maison-orangina.org
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PARTENAIRES


L'association P'Silo remercie chaleureusement ses partenaires pour leur soutien.


Conseil Régional Provence-Alpes-Côte d'Azur


Conseil Général des Bouches-du-Rhône


Ville de Marseille (Direction Générale des Affaires Culturelles)


Mairie des 1er et 7ème Arrondissements de la Ville de Marseille


F+F Schule für Kunst und Mediendesign de Zurich


Le Collectif Jeune Cinéma


Les Inattendus


Polly Maggoo


naufragés volontaires cie


Bruit d’Image


Cie des Bouffons


Libellule


Le Videodrome


La Maison Orangina


Système Friche Théâtre


Cie Sur le Chemin des Collines


espaceculture


Pôle Culture


Radio Grenouille


Ventilo
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HORAIRES - LIEUX - RENSEIGNEMENTS - TARIFS


PRÉSENTATION DE P'SILO & STAFF


Depuis 1997, P’Silo propose différents projets de création et de diffusion. La vidéo est le médium
utilisé. L’image se plie à de nombreuses expérimentations.


Aujourd’hui, l’association compte à son actif 35 réalisations. Le mode de production s’avère à la fois
libre et contraignant. Un paradoxe qui s’explique comme suit : les moyens mis en œuvre se réduisent
au strict minimum, c’est là une contrainte financière, mais le choix des sujets et de leurs traitements,
les méthodes de tournage et de montage sont à la libre gouverne du réalisateur.
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Sur l’ensemble des réalisations, quatre d’entre elles résultent d’un projet commun, celui de « Ville
Matière », initié en 2001/2002 avec le soutien de la Ville de Marseille et le Conseil Régional PACA.
Son thème consiste en une réflexion sur le réel en fonction de nos perceptions, de quoi provoquer de
multiples aventures visuelles et auditives, des récits fictifs sur le quotidien.
Les rencontres avec d'autres structures ou artistes ont contribué à la réalisation de la moitié des
vidéos : des échanges fructueux avec les groupes SWIM et Belladonna 9ch, le peintre Xavier Moreno,
les plasticiens Ornic'art, la Cie des Bouffons, la Cie Sur le Chemin des Collines, la Cie du Vol Libre,
Madgique Pool, le Ctre Dramatique Occitan.


Plusieurs vidéos ont été diffusées:
Festival Vidéoformes (4 années successives) à Clermont-Ferrand, Festival Tous Courts d’Aix-en-
Provence (2 années), Festival les Inattendus à Lyon, l’Expérimental en bar du Festival Travelling de
Rennes, Mix Move à Paris, Web Bar à Marseille, Videodrome/Libellule à Marseille, Transmusicales de
Rennes, Espace FMR/FID à Marseille, Portail Coucou à Salon et lors de représentation théâtrale (Cie
Sur le Chemin des Collines, Ctre Dramatique Occitan) ou de concert (Belladonna 9ch).


 Enfin, l’association organise annuellement le Festival International de Vidéo Expérimentale Images
Contre Nature. Sont principalement retenus les films réalisés en vidéo. D’ailleurs, sans s’opposer à
l’argentique, la projection ne comprend que ce format de diffusion, du moins pour la sélection. En
nous joignant, par ce rendez-vous, au brouhaha visuel, notre intention est de faire connaître ses
images saisissantes où le contenant est prioritaire sur le contenu et va déterminer une approche où
l'illusion prime. Dans ce cadre, tout sujet ou objet considéré comme repoussoir d’une représentation
acquise comme une vérité c’est-à-dire une norme arrêtée du réel, devient prétexte.


De plus, les vidéos retenues comme expérimental lors de la sélection du Festival Images Contre
Nature, ainsi que celles produites par l’association, forment la Vidéothèque P’Silo. 177 films sont ainsi
disponibles pour une consultation uniquement sur place, de 15h à 19h tous les jours sauf fériés, au
Videodrome - 8 rue Vian / 13006 Marseille. L’archivage des vidéos se fait sur DVD à partir
d’enregistrement VHS. Un catalogue est à disposition. C’est au mois de janvier que s’ajoutent les
vidéos nouvellement selectionnées ou produites.


STAFF DE LA SEMAINE DU FESTIVAL
Organisation : Hélène Bez, Claude Ciccolella, Fabrice Strambi
Accueil presse : Mélanie Hérault
Accueil : Karine Papin, Senga, Mike Reveau Peiffer
Cuisine : Camille Maroto
Interprète & traduction : Sherri-Lee Richardson


Association P'Silo
B.P. 11 - 13243 Marseille cedex 1
Tél./Fax : 33 (0)4 91 42 21 75
p-silo@p-silo.org
www.p-silo.org






